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Dans le lac, les requins se réjouissent : “Miam ! miam ! Quel festin !” 

Ils ouvrent leurs bouches géantes pleines de dents pointues et mortelles. L’un 

d’eux a failli manger Hélène mais heureusement elle lui a échappé. Un autre a 

réussi à dévorer quelqu’un d’une bouchée. 

Sur la rive, des gens s’écrient : Au secours ! A l’aide ! Faites quelque chose ! 

Zeus, le dieu des dieux dans la mythologie grecque, voit dans sa boule de cristal 

qu’à Genève, des requins attaquent les personnes tombées à l’eau. Il est très 

fâché, il devient rouge comme une tomate. Il dit aux autres dieux : « Je pars à 

Genève tuer des requins qui sont en train de tuer une centaine de pauvres 

personnes. » Les dieux contestent : « Non ! Reste ici pour nous protéger. » 

Mais Zeus leur dit : « C’est moi le chef et je décide ce que je veux faire ! » 

Il part aussitôt. Il arrive quelques instants plus tard. Les naufragés sont soulagés 

de le voir arriver, ils crient : « Hourra ! Vive Zeus ! » 

Lorsqu’il s’approche du bord de l’eau,  il se trouve face à un cerbère (gros chien 

à trois têtes) qui refuse de le laisser passer. Zeus hausse le ton : « Pars ou je te 

tue avec ma foudre ! » Mais le cerbère reste et l’esquive. Une bagarre éclate : 

la bête envoie Zeus en l’air. Zeus lui dit : « Tu vas le regretter ! ». Il retombe et 

frappe le sol avec sa foudre tellement fort que la terre tremble sous les pattes 

du cerbère qui se trouve complètement déstabilisé. Zeus le rejoint 

immédiatement, il lui donne un coup de poing en pleine mâchoire, lui casse 

une patte et lui déchire un pied. Il attrape la queue du cerbère et lève le chien. 

Il le fait tournoyer dans les airs. Le cerbère a le tournis, Zeus est épuisé, il se dit 

que Poséidon, Dieu de la mer armé d’un trident dans la mythologie grecque, 

pourrait l’aider à sauver les personnes. Il lui téléphone : 

- Poséidon ! Poséidon ! J’aimerais que tu viennes m’aider à sauver ces pauvres 

personnes qui sont en train de se noyer. 

-J’aurais bien aimé mais Evadné, ma fille la sirène, est partie à Genève avec 

mon trident. Sans lui je n’ai aucun pouvoir. 

-Je suis justement à Genève. Viens vite, des gens sont en train de se noyer dans 

le lac. Dépêche-toi, il n’y a pas de temps à perdre. 

Poséidon décide de partir. En arrivant à Genève, il cherche sa fille. Il se dirige 

vers le marché de Noël mais il ne voit personne. Suite à l’accident, tout le 



monde a fui. Les cabanes et les allées sont vides. 

Soudain, il entend un bruit d’eau frémissant, il voit une fontaine, s’en approche 

et il aperçoit une queue de poisson dépasser.  

-Evadné ! Où est mon trident ? Il me le faut tout de suite pour sauver ces 

pauvres gens tombés dans le lac. 

-Je l’ai donné à quelqu’un en échange d’un paquet de marrons chauds. 

-A qui l’as-tu donné ? 

-A un monsieur avec une veste noire. 

-Une veste noire ! Mais il y en a plein de vestes noires, tu ne m’aides pas 

beaucoup. 

-Ah ! Je me souviens. Il avait une moustache et il est parti par là-bas lui dit-elle 

en lui montrant la direction de la ville. 

-Sors de là et viens m’aider à le retrouver, la situation est grave. 

Poséidon et sa fille partent et lorsqu’ils passent devant l’horloge fleurie, ils 

voient que le trident a pris la place des aiguilles. Poséidon l’arrache et retrouve 

immédiatement tous ses pouvoirs. 

Poséidon et sa fille plongent dans le lac. 

 

 


